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E6dacteur-Propriétaire: Gérant

FIBMINi H. PROULX.
n t t du r d :Tout ,c qtui concerne les abonnements à la

monne ou comenpeu ar de 1cr nro dque î Gazeue des CamptýagNes et les ainnoncos à tLre
mois, l n dpnblies' dans ce journal, doit êtro adressé à
'année. On ne s'abonne pas moins que'pour Hector A.Proulx, 06raut.
,un an. L'avin de discontinuationt doit etro'donné - ANNONCE '

par- crit, au Bureau du lsoussigné,- UN ao.

avant Pexpiration de lfnndo d'abonnemerit, bt aPremière isertion. .10 continspar ligne
les arr6rages alors devront avoir été payés; s Deuxième insertiou, etc.... 3 contins par lign:

non, labonnement sera censé continuer, mal- - r our annonce à long trme,-conditions libé.
gré marne le refus de la Gazette au Bureau de .- Ceux qui désirent s'adressor tout partîcuhè.
Poste. To-it ce qui concerne la rédaction at remtn cultivateurs pourlavento de terres
l'evoi de correspondances doit être adress. instranients d'agriculture, etc., etc., trouvuioIt,

à FuI.l 1. PROULx, Rédacteur-Propriétaire. avantageux d'annoncer dans ce journal.

AnomMEN·rT: ~ Si la gnucrre est la dernière raieon des pemples, l'agriculture doit eni ptro la première. AnON dtmir
$ P ÃR AN - EmparoiR-nous du s'o si nousvoulons conserver notre natioialit. . $ R 'AN'"

Eiù u-:OB(uB . *ou. liue, iCu ,eate ietuse rfsei elUi

-si étu td cs :L av i

c la maine:-La fôto da Sacré-Coeur de 'J su.-Ró- vsi t

pnsde S. S. Léon X à ladresse l PUniversitó Lava et
Ils liu eMes citoyens do..Qudbe-Le testament de M. Jacques-Jo. Salutet bén6diction apostoliqu

sepli Harel.-Concours agr icoleans lo.mté d.Portueuf.
Pet' -~ ites notes.-Un bol;avenir.&... :'. ' o n . :os vure ls]tr.lâcsoepettdnfc

S'. - ... . tî-queo s nosa c ritesr la dtcate du-4 des Ccl.-
Causcrie agrole: Soins à donner au cheval employó au travaHil

des champs (Suite).-Alimnentation des chevaux. . • d.

Sujets divérs : La fenaison (Suite) :.Conservation- du foin-; foin v r + * l s . a

an meules.-Echos do France :-Soiréea en pleine air-Pro- e

menadesu-Travaux.-La fenaison. , . .d-o..

Cho8es et autres: L fromage canadien.-D'où viennent les
coulurs.-Gelé de fraboi -Sirop, de vinaigro.-Geleouveaneté puisse seépye tote

degadllts.-ompottes oeugardlles vertes.e e 1 egliso tout a
de'adlls.-orp.ttS d gdolc vete. Povidenéeo nous, 1a con fié le goduver>ueniueît. Car.dnus.vos

Ecceites: Pour laver les indiennes noires.Gudrison des inso-
lations, vulgaireine coups de soleil. r , l o n a p el

r. ~ . , r . j r r Nous avôn au i péCié votrii pei c et výouogrv

REVUE. DE - LA SEMAIE t Vous'av z tr ftèt, le développement
S~.. .dès miaux 4cui ont faiipqiýdrea auSiégdS aipoïtoliquA sa soit

La ftedu ar'6-Cèur de Jésus.-Cédant au instantes

prières d'un très grand: nobre d'évues Sa'Saintetl trubl qu'pporteàEtatli
Léon XIII a, par undýéeret publié le 28 juinIdrnier lo< i

-vé la fête du Sacré-Cour do.Jésus au rite double de.pre-.
unire ~ hnsins uenous cauise Ili vue de ces Maux, -els Ipur

mière classe, pour.toute -PEgliso catholique. Cette fêto se- nons ne colisoîation et tîzuejoie que ]£-s Jîomilmj a
ra désornais plncée. parii i les plusisoleunelles.fôtes'de vous nous rendez et les adresses que vous nous envoyez

lannée. Elle ne sera pas cependant d'obligation; N. S.P. cf

le.Pape a aussi ajouté de nouveaux privilég-e aux:exerci- c admirable-ient a.ee

ces de piété en l'honneur du Sacré-.Cour, le pi-eier'ven- i ure tils

dredi du mois. -' 'c'

Ronso ' S SLo 'adresse 'do Uiversious ob ir leous de Dieu quitti

Laval et der citoyens do Québec-Dans notre' numérodu lao

juillet dernier nous citions les résolutions idoptées à' la ghso et à c enue d'Sit-Pire.

séanýce, teine à UUniversité Laa,1 2 vi- err.c:uo
Voici-la réponse que Sa Sainet a da-gné faite l'Padrès- euu u u e d puucesUr aie a ro n ur n cls o

se qui transmettait cesi ésoîutîous . l'abondance des bles céestus nous.o voluio8 .cor do.'-

Sl hs ue uprtoataurt- fond uc'eur, e uut t es toe s du Ui

verstó dét..s Lval

*Chers'.rls

Salt t'énditio aosolqu
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249 GAZET1~E DES CAMPAGNES

sO sont associés à vous dans éette dé nonsratio1 do piété
filiale, la bénédiction apostolique.

Doiné à Rome, près Saint-Picrrc,' le 15 juin I89, la
12e année de Notre Pon tificat.

L-ON xIII PAP

Lc testament de N. Jacques-Joseph H?î mcl.--Le 3 n
1881, iourait au Val-des-Bois, près de Reims, en Fra
M. Jacques-Joseph Harmel. En 1840 il avait fond
Val une importante filature. La plus triste iidifféi•
pour les* devoirs religieux régnait parmi les ouvri
Pendant plus de 40 ans. M. Hariel n'a cessé de travai
de toutes ses forces au renouvellement religieux de-
employés qnil ap pelait ses unîtûuts. On l'a appelé le Cl
tophe Colomlib des ouvres de l'usinie. En suivant P'insp
tient do son cœ-ur vraiment apostolique il a trouvé la
Mille nouvelle do la corporation chrétienne, de ce faisc
d'Suvres de préservation et de piété auquel il a dû le
sultat précieux si longtemps poursuivi, le bien-être m<
et matériel de ses ouvriers, leur bonheur sur la t
et enfin leur salut. M. Herinel a laissé à ses enfamfts
testament. admirable, qui .contient; les plus utiles et
plus saintes leçons. Il s'y montre entouré-de la triple
réole du père, du patron.et du chrétien. Nous prions
amis, les cultivateurs, les.ouvriers, de lire ces pages,
les méditer, de les faire lire à leurs enfants, 11 est ceri
qe' le luxe est une des grandes plaie le notre p
C'est lui qui pousse on exil un grand nombre de nos c
patriotes. Il importe donc de revenir à la sinplicité d'at
fois, si l'on veut conserver le bonheur des -Jamilles.
inétrons-nous bien de ses enseignements donnés par

patron d'ouvriers, et mettons les en pratique.
TESTAMENT DE M. HARMEL:

Mes chers et bien-aimés 'enfants, etpet its-enfants,
Je veux mourir dans la foi catholique, apostoliqui

romaine. J'offre ma mort on expiation de mes fautes r
sées, et je *prie Notre-Seigneur Jésus-Christ de v
bénir comme je vous bnis moi-même avecamour.

Quand vous lirez ces lignes, je ne serai plus au mil
de vous. Vous savez combien je voIts ai ailiés je 1
vécu que pour vous et par vous, et tout monii bonheur I
restre a été dans l'amour dont vous m'avez.entouré.

La dernière pensée de mua-vie sera encore pour vous
je veux que ce testament en soit pour vous tous la d
iière expression.

Gravez donc dans votre coeur les dernières volontés
votre père, et que le souvenir ne s'en efface jamais
votre mémoire.

Quand je ne serai plus, votre premiier soin sera
prier et de faire prier pour moi. Pendant les deux ann
qui suivront, vous ferez dire chaque jour une messe al
même intention.

En priant pour moi, je veux qu'on prie en~iême to
piour votre mère, qui on a peut-être encore besoin.
souvenir 'de votre père et de votre mèo ne doit jari
être ééparé~-dans votre pensée. Souvenez-vous aussi.
mes parents et de ceux de votre mère, et que si-Di
dans sa'justice miséricordieuse, leur a laissé quelq
chose a expier, vos prières achèvent leur délivrance..

V

E.

mars
nce,
é au
lnce
ers.
lier
ses

Rappelez souvent à vos enfants que mes pères ont
traninisi nom sans tache; qn'ils otransnettent leur
tour dais son intégrité à leu.rs descendanis. Qne lus
délicate. loyauté préside toujours à vos 'pratöns. i
vaut mieux perdre loyalement. qui -g aert cii t si
gean t avec sa conscience.

Aidéz-vous les uns les autres: soutenez de vos.conseils
celui-*jui'serait dans une mauvaisu voie, et de otre -for-
tune celii qui serait malheuretix.

Gardez- précieuseient 'héritage de6siniplicité que«jo
vous ai laissé. Le luxe ruine les familles, souveut les dé.
suiit et offence Dieu. No prenez doie- pas exemple sur-
les personnes di monde, pour:lesquelles le succès etie
conimenéement d'une vie d'ostentation, où leur vanîité
cherche une' vaine satisfaction. Que le ton do votre mili-
soi et de vos habitudes soit simple et toujotirs bien eri-
dessous de votre-positionî. Qu'il règne. dans votre vie et
dans votre ameublement une certaine austérit4 'qui sied
mieux à des chrétiens. Je ne saurais trop'insister sur ce
point; en agissant ainsi, vous habituercz vos* enfants•à.
cette vie simple <ui est la garantie des bonnes n deùrsetde la
prospérité. Les enfants inmitent tout, ce qu'ils voient, et ai
les parents vivent dans la simplicité, ils les imitent.

Dans notre temps, le luxe est une pente qui nnus en-.
traîne, même à notre insu.- C'est un courant d'idées, une
atmosphère qu'on respire, dont on se pénètre petit à pe-
tit. Tout dans le mondé nous prêche le luxe et nous y
porte; on on a presque fait une vertu. Aussi, mes chers
enfants, je veux que vous vous raidissiéz contreoco coii-
rant funeste, et vous aurez-la mesture de.votre simplicité
si le monde trouve que vous êtes trop simples.

En agissant ainsi, vous serez toujours dans Paisance
vos enfants contracteront do: meilleures habitudes et v<us
n'oublierez pas les pauvres

Travaillez énergiquement et avec prudence à conserver
et à augmenter le patrimoine quej'ai en tanu de peine à ac-
quérir. Souvenez-vous que, quand on 'est dans les affaires,
on doit y être tout entier et non pas à moitié. N'entre-
prenez pas au-dessus de vos forces; votre établissement
est déjà très important, et parfois le succès fait*faire des
imprudences qui pèsent longtemps sur la; famille et;
peuvent li ruiner. Les grands établissements donnent
de grandes pertes 'quand il y a des moments difficiles oi
un peu de rolâche dans la surveillance. Restez donc dans
de justes bornes, travaillez courageusement- à aire pro-
duire ce que vous avez.-A suivre.

do concours agricole dans le comnté de .Por tncf.--Nou a
sommes heureux do pouvoir faire Connatro Io résultat du.

do concours pour les fermes les mieux lenucs, qui a, eu lieu,
ées dans le comté de Portnouf, dans Iescinqproiirsiours-de':
la juillet. il nous est d'autant plus agréable; do proclamoër-

les succès obtenus que nous compltons plusieura* abonnés
)P parmi lcs concurrents récompensés. Voici leurisnoMa.
Lo .1er. prix, M.. Moxa.n.dro Couture,'-it-Agsî
ais . e,".M. JosepliRtt
de .3e hl. Alfred Couture

a ei M. Lsuis*Jobiù
nue .50 " M Noé Monfambatîl, 'DcsehaibauIL".

o o M. Augutin Bourbcn e , Saint Augus.Po tn--
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En f c.. Quand on doit se servir.pouila nourriture des chevaux
souaitons pour Pavenir un constant, succès.. des 'foins de différentes qulités, il 'est convenable de

Petites notes.-Le 24;juin dernier, llhonorable M. Mer. donner.pendant lhiver ou pendant la période où lesche- -

cier n fait sig-r à, Son Honneur le lieutenant -gouver- 'aux ne travaillent pas, le foin de mm qualité qu'ils re-..

neur Angers la proclam'ation concernant les prix pour le fuseraient au plus fort du travail aprè.s avoir été habitués
miérite agricole.Le gouvernement fédéral a réduit de a:manger du bon foin.

4_pour cent qu'il état à 3 l tauxde Pintérêt payé auxI Le foin cassant est' toujours de manvaise qualité, il

déposants dans les caisses d'économie. On commencera est sans odeur, plus pâle que le bon foin et se blise faci-

cette réduction au mois d'octobre p'rocnin. En agissant -lement. Il provient.de plantes' fiuclées trop tard, ou

ainsi, le gouvernement réalisera une. économie de $200, bien il a-été fané après dés pluies fréquentes ou des ro-

000 .- B- , sées abondantes.

Le foini peut être moisi, roillé oui vasé; oni remédié à
- .UItbel avenir.-Il y aurait -tout un bel avenir pour un i rou

. .,ces al térations. ent le trai tan t *comme la paille. Le ýplus sûr
homme qui bâtirait un moulin à farine dans le centre dec

.mò~yen d'éviter. des. accidents'est de. rejeter enitièrement
.la proisse'de St-Alexis de Matapédiac. Les colons de St- de.

. e .a . o s • ele foin-ayant subi'à un haut degré de telles altérations.
Alexiset de St-Franiçois sontobligýés daller à 12 millest etDS.

plus en dehors de leur'paroisse -pour -faire moudre leur- Alimentation des chevaux.-L'avoine est lalinent par

.:.grain. 4000 minots de bon grain de semence importés, excellence duaheval; elle lui doun sa force et sa vigueur.

:ont été semés à St-Alexis et à St-François sans compter Pour la conserver, on doit la mettre à l'abri de l'humidité

le grain -écolté dans les dites paroisses. et la remuerde tenps on temps. L'avoine trop nouvelle,
.Par conséquent il-y aura plus de 40,000 minots à faire celle qui est altérée ou- moisie pour avoir été humectée

:moudre., De plus cette nouvelle paroisse de St-François en tas dans les greniers oudansles bâteaux, celle qui a

prospère-vite. Deux paroissiens alimenteront ce moulin. subi un commencement de germination par siite-do'Phu

Il adeux- bons emplacements'de moulin avec écluses, midité, celle qui est affectée de rouille; peit constitue
psl i un aliment très-nuisible pour le cheval. L'avoine altérée

à Vendre a bonniesconditionus.. Pour Plus amples informa- .
tions 'adresser aucuré du lieu.à-bCominitoun. .produit sur le tube digestif un effet irritant, età la longue

fait'développer la morve et le farciu.. -

On remédie aux effets nuisibles de lavoine nouvelle
. C A U S E R IE A G R I CO L B telles que les indigestions, les inflammations intestinales

Soins à donner.au cheval. employé au travail . les coliques, et les vertiges,, par l'addition d'une-demie

. des champs.-Suite' '. , onée de sel de cuisine par ration.
Autr'es grains pour la nourriture dit cheval- -Quoique

La paille de bonne qualité doit avoir une couleur jaune l'avoine le foin et la paille constituent la principale nour-
dorée, brillaite, avoir ue odeur-agréable, un goût doux ritureducheval, on peutjusqu'à un certain pointlesrcm-
et sucré. placer-par d'autres fourrage in

On doit éviter de faire manger au cheval de la paille substituer dautres grains, tels que-le seigle, les pois,
avariée, moisie on rouillée, dernière altération qui se re- blé-d'inde les fèves, lous ces grains 6tant
connaît à de petites tiches formées par une poussière plusnutritifsque lavoine, sbroüt distribués onnîoindro

rouge 'ou jaunâtre que l'on remarque sur les feuilles et sur quantité.
les tiges, et qui cause souvent à celui qui en fait usage Tons-fo o do praires artificielles,-tela
dès inflammations intestinales, et des coliques violentes, que 1e trèfle séché, la luzeune, le sainfoin, remplacentla-
si . 'souvent mlortell~es.

- Dans Icé cas ~~ il -. r . bituellement le foin, comnme lespale<esigd'r,
Dans Ies cas oil serait impossible de se procurer de d'avoine, de fèves, de poi peuvent tenir lieu-dpi

la paille non ava~riée, à cause de certaines influences gé-, Pendant les temps de disette, on est quelquefois Oblige
néralesinhérentes à Pa'nnée, il faudi ait qu'elle soit bien de renplacerl'avoimepar des racinessoiteuites, soit cils 0
battue, secouée et arrose avec do l'eau en dissolution telles que patates, carot

uia e e de la paille c thachée et un peu do farie -de

pou le fonvais 1apîèý les avoir aspergés d'une sa- sege di voi le ou de sn

0un ' eopte faire rêcter au uoleil. On en distribue ordinairement de vint à.vingt-quatre
Lat doésé de sl employer peut. âtr.e de une livre dis-, livres par jour, d'après la taille des chevaux. Cette ilonur

sousdans cinq ieaux d'eu4 pour,.cnlt iivres de 'foin Ou rituire cuite ne doit tre donnée aux chevaux qu'à la, de

de pille -- '. - -.- ', nère.extiéiiiité; e1c, convient peu.à leurs organes diges'a

Lfo destinéàflonriir leschevauxb doit être composé tifs dontelles ffiblit les fonctions T produit souventdns
d'une hrber .fin,bieûéoý, daps un.uendroit sC u et indigestions et des Coliques.eron -d e mid
àéle ïi aàtîla comlplète niatürité>de lagraine, d'une cou- -. LaPaille. hachée, trenpée,.m'iélangée de farine do seigle

leu vedte,.d'une Odeur. agréable, :ar-omatiqùé, d'un ou do son. que l'n donovent en.tue rad qat

leur vrdâtr, ._o graquantité.i-

Tquan les fourrages sont rares est urtiie d'alimei

bataiuelemnt lefin, come iles allesd ild're

sfoino grossier. à tiges e de pile hhe- tereue, mélangée.
des' *téO~té'das 'e~ b~àset ia............e aec ppàiit par-lesý Chevaux; elltendt je tnes, m de disette, oneprsiriesestquelquefo bl

tcagleuOEe, est Souzv'ent EtolOde id retiifmpac Pavoie par esr et ar consuo nt peu'impn

t, navt. O

unòboneilsedese decusie.Onfea a mmechseméane vecdelapall hche, t n eudofain' d
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gnée de salive; par elle-même ell rénfernie peu de prin- les prairies naturelles les plantes inutiles etnmêmeiui-.

cipes excitants, ingérée en grande quantité, elle: dist.end sililenissen par êtré parfois plus nombrènes que les.
lestomac.outtre mésure et est mat digérée. De là:souvent graminées de bonne qualité, il est piférable de donnéi

-par suite de son usage des.indigestions et des coliques.. lherbe fauchée sur une .praiiri aIrtificiélle se compsant
Quoique par l'état de domesticité on ait habitué le che- généralement de:trèfle, luzerne, sainfoin. . vesses, pois,

val à se nourrir, do fourrages secs, on peut avec avan- orge fauchée avant la fornïation do Pépi.:
tage le soumettre. temporaireenet X l'usage de lherbe Levert . l'écurie se donne avec avantage aux cheaux
fraîche en té, et le rapprochei ainsi do 'état de nature qui souffrent par suite d'un excès de travail ou d'uné ali-

ce qui s'appelle le mettre au vert. nientation trop échaufflhnte; à ceux qui nanquent d'ap-
Par ce régime rafraîchissanton peut p-évenir des nuda- pétit, ut;de mauvàises digestions, ont les erottins durs

dies qui seraient la suite de Pusage trop continu d.une et secs, la peau sòche et colleo aux os, le poil terne et
nourriture sèche et échiauffaute, déterminant dans Péco- long; à ceux atteints de maladies aneiennes de la peau.
nomnio un sentiment.d'ardeur. un état d'irritation; sous LLe battement du flanc ou, soubresaut de la pousse disr
son.influence on peut guérir certaines maladies existani- paraît en peu de temps sous Plinfluence (lu vert.
tantes, et hâter la convalescence de certaines autres; don- . Chez les chevaux soumis au vert.: le ventr .devient
néon grande quantité il peut même produire un état d'en- d'abord volumineux, les selles deviennen't molles, quel-

graissenent. quefois liquides, les urines abondantes et claires ; après
On peut donner le vért enliberté ou aX l'écurie. L'usage t rois ou quatre jours les dents deviennent douloureuses,

doit en être limité suivant les circonstances, à une durée ilsmangentplusleptement, perdent le ventre; mais.cette
plus ou moins étendue, d'aprèsl e but hygiénique ou éco- gêne momentanée passe bientôt, -ils-se remettent .liùan-
noinique que l'on veut atteindre. ger avec goût:.. Si le vert doit produire un effet salutaire,

Le vert en liberté se donne M 'époque où Pherbe coin- les digestions se font bien, les crottins deviennent plus
mence à acquérir un certain développement; .ordinaire- consistants,.plus solides, les urines épaisses. .La gaité re-
muert au comme'ncement de juin. paraît, la-peau dévient plus souple et Ie poil plas lustré.

Dans les localités où lés pâturages sont abondants, le On voit revenir l'embonpoint et la vigueur. Quelquefois
vert en liberté se donne avec avantage aux jeunes ele- même il. arrive:que les chevaux soumis à ce' régime
vaux; lexercice auquel ils se livrent en même temps que forment trop de sang et se trouvent menacés de conges-
lat nourriture succulente qu'ils y prennent, concourt puis- tions, soit db la poitrine, soit du cerveau. On est alors
samument à leur développement. . Il convient également obligé de les faire soigner. Les chevaux dans ce cas, de-
pour rétablir les chevaux qui, par suite de fatigues, ont vienncnt lourds de tête,,sont plus nonchalents: ont.les
contracté des défauts d'aplomb, des engorgements des yeux rouges le pouls fort et quelquefois la respiration
membres, des boiteries, résultats d'efforts des articula- accélérée.
tons ou des tendons, ou d'un resserrement du sabot, Si la diarrhée qui apparait pendant les premiers jours

Pour obtenir de bons effets du vert *donné on liborté, qué les chevaux sont mis au vert persiste, que le ventre
on doit toujours choisir des prairies sèches, donnant une reste creux ou balonné, -c'est un signe que le. vert n'est
herbe fine, d'une odeur aromatique et entremêlée de pas digéré, et on doit y renoncer.- À suivro.
trèfle. Il faut qu'il y ait un abreuvoir d'un accès facile
pourvu d'une eau claire. La fenaison.

Les prairies basses et humides donnant des plantes à
tiges dures et feuilles larges, des joncs, des queues de CONSERVATION DU FOIN EN GRANG (Sit.
cheval, sont peu propres à l'entretien de la santé du cic- E donnant ces quelques explications nous avons o1
val : l'herbe qu'elles donnent est acide, peu nutritif, pro- même temps laissé entrevoir la premièreforme sous la-
duit un effet relâchant sur les organes digestifs et favo- quelle on conserve le foin: on tas.
rise lo développement du système lymphatique: aussi C'est la forine la plus géuérale, celle que l'on retrouve
les jeunes chevaux qui y sont élevés ont des formes gros- presque partout. Elle a þour-la recommander sinon la
siòres, empâtés; le poil long, les membres souvent en- perfectionde lov oin
gorgés, les pieds ordinairement plats. Les chevaux que son emploi économise iur le tempu, ce qni est d'en ii-
l'on y place pour s'y refaire après certaines maladies, contestable*avantage à lépoque si précieuse de la fe.-
nie peuvent y*rep)rendre leurs forces. ns.

Les chevaux abaüdonnés à eux-mêmes .dans les prés Lorsqu'on a une récolte-éons!dêrable et qié lé temps
se mettent à les parcourir dans tous les sons, et gttent est incertain, on ne doit pas craindre de rentrer du foin
l'herbe il la feulant sous leurs pieds, ce n'est que lors- qui n'est pas Parfaitement sec.; Mais il faut alors avoir
qu'ils sont fatigués qu'ils se mettent à manger. la er ce fourrage.

On peut diviser les chevaux;en plusieurs coumparti- C'est ne pratique adoptée presque uni
ments pour prévenir le gaspillage des prairies, car le en Anglete
cheval se dégoûte bientôt de l'herbe qu'il a foulée à ses On y répand le sel eu poudre, au moyen d'un.tamie,
pieds. dans la proportion de quinze !bs. par cent bottes de foin.

Le vert donné à I? écmric so compose d'herbes provenant Ce sel ge dissout peu à peddans lau 'qu'exhale le foin
e praixies naturelles et artifliilles, o ans pendant qu'il. a'êchaufleo tas, et il Be trouve, de cetto

pefcin e 'urgd miss rnd rmttd
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manièrei-partie tr-alen sla mase four on ne peut les en blamer, parce que, au point devue éco-

r a g e . A'ù ~ 1 d ' s e l7 ' e p ê h lmi slage. L'emploi u se empme i et, moisisure, modère nonique, le.seul autorisépar uno pratiqu intelligente
l Mnassure la lbonne conservation du foin, les frais d'établissmet d'tie machine à presser absor-

La petite, dépense e sel est donckplus 'que' compensée bent set art-del les b5éfices qu'o peut so promettre do
par ce que le fourrage gagne en p'oid 'eten Valeur. son emploi; dans les circaonstances ordinaires.

Et d'tileurs, le sel étant nécessaire dans Plmein'itation Il .'toutefois une circonstance où de toute nécessit "

animale, cetto méthode est sans contredit une ex'ellente le foin doit!dtre prss, c'e lorsue ia faclé es .bon

manèr dPamnsrr aux bstiaus. . 'echés'perm'êet de(i prof.r dl aut Prix du miarchlé; il faut
Quelques cultivateurs ont l'habitude de botteler le foin alors aussi faciliter transpt du fourrag sPon veut

et do le cónserver dans cet étati: c'est -a seconde'fórie, réaliser des profits considérables.
adoptée surtout dans les enviions des villes. Elle a-~ses On pcut dansce casloucrune machine à presser,et mô
avantages 'et' ses inconvénients. Botteler le foin sur le nie en supporter les fis d'achat, si Pon'veut'so livrer 

.'champ, avant de, le rentrer, fait' perdre i u'ne a q doive 'durer quelque' -amiées. C'est

.cieux, exige un surcroît de travail et d'ouvriers ;,enoutre, affure de calél: les circonstances particulièees en don
beaucoup de petites feuilles, les .feuiset les parties les ient la soluiton.
plus délieates se détachent et restent sur le pré."'' ' 'Lô foinà p'ressé ùe~doit pas être donné aux animaux dans

Il faut do plus, pour avoir cours cette méthode, cétat de dureté que lui donne l' rssag. Il Laut préa-
que le foin soit parfaitement seo, autrement il est ex- latblenentlui rendre son élasticité p-emière soit n c'ex-
pesé à moisir, parce qu'on ne petit pas le tasser régulièr'e- posant à'Pair, soit en le soumettant 'à uno manipulation
ment dans les fenils. , quciconque.

Enfin le foin bottelé occupant un volume plus consid-'
rable, nécessite un local plus spacieux. • ' ' • En meules.
- D'un autre côté, lo foin bottelé est d'un transport plus

f acile,'d'une distribution plus régulière,: il y7a mginsde Il y a deux espèces tic ieules :les tcmlpor*ai'rs et les

'gaspillage ...... '. * ' '.,' permanecn tes.
On peut obtenui ces avantages du bottelage, en éviter Les meules temporaires sont celles qu'ou élève pour -

les inconvénients en adoptant la méthode suivante. un temps: très-court, jusqu'à ce que le foin ait ferment .

On ne met le foin en bottesque lorsqu'ilest engrang6' et p'ddu la plus grande partie de son cau de végétation,
le bottelago se fait alors successivement, au fur et .à que le fanage nî'a pu dissiper. Elles sont établies dans

mesure du Iesoiu ; on y consacre les journées pluvieuses la prairie môme,- dans sa partie la plus élevée et aussi
où Fon"ne peut travailler dehors. . près, du chemin que possible, afiu de faciliter plis tard

'Enfin, la troisième manière de conserver le foin est le; le chargement des charrettes. On leur donne ordinaire-

pressage; c'est sans contredit lu mode de conservation le ment une femme ronde et quelque peu conique,, ayant
plus parfait. ' . soin d'y tasser lé foin a'ussi également que possible. On

La compression du foin s'obtient au moyen de fortes ratelle les parois de la mealo pour en faire tomber les
presses qui' réduisent le fourrage en masses compactes brins qui ne tiennent pas.
Ut serrées.. Lee metles permanentes servent a conserver le loin

Il est essentiel que le foin soit paifaitement sec, avant jusqu'à lépoque de sa consommation par le bétail. Oit les

de.lo presser, c'est le seulnmoyen d'éviter la fermentation. construit or'dinairement près des granges.
CettIe méthode, adoptée en Azgleten'e depuis longtemps Elles doivent être élevées avec. beaucoup de soin, iso-

pratiquée sur une vaste échello aux Etats-Unis, ofFre 'les lées du sol par tu bon lit do paille qui les préserve do
principaux avantages suivants: 'Pl'humidité de la terre. Elles son t généralineim t do forme

lo Le foin conserve tout son arôme et toute sa force cariée, o blongue, présentant leur paroi la moins large au
nutritive; ' nord-est d'où nous.viennent les vents pluvieux.

2o Il ne perd pas ses graines, no se charge pas de' Ler sommet se termine en pointo, le milieu est renflé
poussière ; ' ' ' et la base va en se iétrécissant légèrement.•

So La pluie à laquelle il èst quelquefois oxposó ne leo0 Si Pon pi r on la'Mon to contre unoJO~~~~~ préfère une mulie ronde, d amnecnr n
mouille qu'à l'extérieur.. , forte perche de b'ois, placée perpendiculairoeiont et for

4o La grande densité qu'il acquiert le rend plus diffiei- tentent fichéo en terre, ancentrO même deplacement
-lement inflanmable; Cette perebe doit x'étier d'îun pied;ù anoins la hauteur

50 La réduction do son volume au septième de celii du lit meule afin qu'à son sommet on puisse attacher la

qu'il occupe ordinairement dans les granges, fait qu'il paille qui doit'servir do couverture à la meule.
faut beaucoup moins d'espace pour le logeretapporteoen Le foin est mis par couches bien rég'uières fortement
outre, une plus'grande facilité et une plus grande écono- tassé : ou poignela meule avec un rateau, bien plis, on
'mie dans les transports ; . ' ' ' ' ' coupe tous les brins qui dépassent,on lui dorio uneformo

60 Enfin le foin se conserve sans altération pendant régulière, une surface bien égale, afin' qu l'humidité 'n'y
des alnées entières. pénètre pas. On creuse tout autour. de la meulo un petit

- Malgré tous ces avantages, les cultivatoursn'adoptent foss6 destiné.& recevoir les eaux pluviales et à les porter
pasce oyen de conserver les produits do leurs prairies au loin, ot, pour cmpecher' l'infiltration do l'eau dans 19

'z'.1
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corps.mnie de la meule, onrecovrettedernière n rissne au t
chapeau de paille,"formé par de petites gerbds de'paille
que' 'on pose en recouvrement les'unes.,ur les autres,
comme le' bârdenu'e nos toits. a p'u ' main n i les

Le foin en meules'se conserve très-longtemps: y;ne- incarnats, lesfleurettes disciètes de la luzer, Les sains-
quiert de la qualité. lse tasse tellement que lorsqu'on foins d'un'Bi beau rose tout cela est dvenu fourr
en a besoin pour la consoumation, il devient quelquefois ,ne le &coi de s liaf 8- à, ' t e
'trop long et trop difficile de pen arracher avec une zourche. ti u utse se toe
On se sert de préférence d'un insrtrnuttranchant appelé cots,. . la traversée*.'en'est pas mo très
cou p-foiü, qui, en effet, lecoupe. perpendiculairement
d'une manière très uniforme. Hygiénique cescou ses'à travers lui"plai

En grange ou en meules, le foin diminue, perd de in
poids il mesure qu'il vieillit. Il faut bien tenir om'pte de 1 griculturelerespoctauquelelle atânt de droits, etvoâ's
cette diminution, si l'on ne veut pas être trompé dans ses vous'étonnez que lhumanité péwsage n'ait pas garé le
calcules. Le fourrage vert se réduit au quart de son poids prenhierans randè ûeur
par sa conversion en foin. Le foin lui-même, bién fané, ricière.
bien sec, subit encore une diminution sensible: ains Làfenaison"est al grand travail'du
,100 lbs. de foin ne pèsent plus guère que 95 bs. après un
mois, 90 lbs. dans le cours de l'hiver, 80 lbs. dans le cours
de l'été suivant. La diminution s'arrête pour insi dire p
à ce dernier chiffre, du moins il n'y a plus de perte assez ]à plus joyeuse des récoltes; premier don, étrenne de lan.

inée nouvelle, elle srt. d'eneurageant pré nde aux gvrai

nlabeut il faudra accomplir sons e rude soleild'août."
Latempérature est modérée le travailaussi. Tout est son-

fon d'ua n i bealrstu'eaetdve furg.Be

e rian ds lestablea;ges tapis verdoyanutsque l'on foule
dle paysage avec ses enadrments de pupliers et de sau-_

Ville, une bonne plume rurale vient de donner une ex- les t.legristres, t pas s p tres

Hygeniu san cotedt ce i cod's sà traverslai

cellete et intéresnte chronique que nos lecteurs liront lse tie lles ns
avec plaisir et profit' encore que nous eSoyons qnu juillet. d'ardeur etadegaité--- '

Le retard de nos saisons laisse d'ailleurs à cette causerie Si le pittoresque do la Fenaison ne laisse rien à désirer,
d'un mois toute son actualité. ' ''son cté positif, en Prevanche, n'est pas toujours aussi sa-

faisant.' Il est peu, bien apeu de nos prairies n relle

ras r ason ..

dont le rendement ne soitpas au dessous de ce qu'il de-
vrait'être. Sans doute, la culture des céréal és, celle.'dès

SOXRgY.8 EN PLXIXÂla plus ont bien des progrès à réaliser, éiren. ce Pni

Il y a déjà plus d'un mois que Paris connaît cet; soirées; concerne les prairies, tout est à refaire.'
dnplit air, où le contraste d'une journée brûlante fait si ' En dehlors de certaines exploitations do preme rr,

-vivement apprécier la fraîchéur relative du crépuscule. * nies sent de la part du ctiltvatéur l'objet d'ue pauraite
Cette sieste crépusculaire'est un des grands cLares de indifférence. Sous prétexte qu'elles produisent; squand.

la vie ues champs; pour u solitaire, dans cette atCnsphr mme, peu ou prou, rarement isa soucie de leur rendre
te embaumée par l'arôte des foills coupés, mêmue lois- quelque chose de ce quieum prend. pJ'eavois ts les
qu'au lien des Mélodies du cantre des nuits ou n plus jours qui, depuis vingt ans, n'onteu jamais repu d'autres
d'antre musique que le cri mélancolique du crapaud, notes fumnures que les déjections de quelques animaux quiles
cristallines, se succédant avec une douceur si pénétranite paissent après lenilèvement t1' d graines; 's-?iepu
qu'elles semblet fdire les reproches du proseit,-il et dant une période d'un mois à sig . semainest .et..le.s
singulireent agréable da S'abandonner à cette céverie 'ietr potolas evt6 OU enfrét de s'étonner que a ré-
o'ois pense ào tout n ne pensant ro ct o itif, aissé ;eal e 'npe t a i aussi's
lé dans lequel le regard incertain voyage des dentelures des ils accuseret ppuvrissenent du ol, sans piattre e
frondisBonse détachant on noir 'sur lelair-obscur de doute que l déadence est de leur fait.

l'horizon, à cette poussière d'étoiles qui fait du ciel le nim e On à leaursousila main ; unerivire taers li vallée
be éblouissn t de notre terre. journé pebaonanf i nes ne ingàn profiterpour se ménager unsys-

Cette fletrie assise devautle perron, dans quelque coini tème d Sioistien à;péex quel poduaipend antdl'
'du jârdin, est encore plus propice aux cau.series;'les d 'mi venbvier, dim une" certaitne rne~è*Te à ''aéced-
téièbres quiles 'ouvrentyfontiégner n' crtaim' aban- mnem ents, et qui da e nti s d sécher es per-
don; la pensée selvre avec. moins de réticences, l coSur ueqttait de àd cubleq'r la pro . -uJction'.
daue plusdiuequeéritééan e du c , n s f s qest svrai d jeior que si cequi'est bai o qui sc.u-

Ctpallent, la plaine est veurbe;' les seigles enimé geuxonne se soucie pas d'avaintage',d edra-ner.Il ya
céit àtjauim. sur leurs tiges allongées dnt a nap on eu oune pé d 'u msilliers Asxc'hlentos sol s de- rae les.

''tne

St r O l ve ca

16das eue l rgrdineran oygeds enelresde isaciiern Pppuvisenet usoran'dia'res

frnaios "edtcan "nni 'ur lecarosu edotrqel,éaeneetd eifi



GAZET1' DES %Ç PAA NES . 254

où Po1) ne fauche .ignrensement qu'un foin de roseaux, ompo g- bouilir.penditnùdlym
auquel les anmmaux,1 a plus aiffamés ne- se ddeident pas à itseawoc~ esèede~u'oir oîidîe, i'"

porter a dentot qiu't ost'areduit employòr comue i pndat
ties a.

Ces malhonreux prés, si par hasard on se décide les
retourner,-c'est toujours'la routine qati prêsido leur re-.

's' r . constitution, ce-qi fait qu'il nu se modifie guère. On les
ensemence à idedue pouièr dogeier' acetdonn la.iecte ivante po ls
économiquement'au ~ingîsinIaufourrnges, sans sinquié nV
er si peu que ce soit, dola naîture des planté% qui pou-

Cpolter: le gelsv'res.~ Fnie-oiirpendant dix mflo

nronttoinrlin oc ces !Or ild sn dim d ''ucOn queo lir.reo'
toutes convieent indiri nfm à tod.irlei terrains.tes.

-é;ou Guérser les indienin es noirs

mA. suivie'.. . .(ursn'e noarn vulgatremcnt cousdklç.

Un1 chnos donneI Jlia ecettesne pon ler esin

Chdines e;r autres.ls ial dse gs e' a
saude moetai 'uer t d lo avr PrcCiîonton, on

frpar les <hie r aleur o wpîcqli. u u n-so perr'uilra.-
r n r r d s' an quee

donné, l'utre jour, les chiffres suivants, qui tmoiguenit de pas sans ntrat la note suivante udiquant unmon .bien
. progrs réalisés par l'industrie du froma au Caada : simple pour guérte lo îuin t o. dèea'eil.EU 'Il consiste to'it; bonniment (le pat.ient étant sr son s6 ent), I

'<Les états' offlciels du I'exportatio- du fromage du Canada verser et munintenir snr son orano on ain sommt do la vte un'etdes Etats-Unis, pendant t'année trminde' l 31. nr dé- verre de table pluii di'en ny.nt soin de rotonrner le vorre
montrent qut'ili étd exporté 8.9 millions de livres d-.Canada, par un m1on1vuimon10t alssez prompt pour qnol'ean.quiy 'ot con-
pendant queles Etats-Unis n'n ont exiort6 que 84 millions de tenue s'i>'6cliappo la''miins possible.. Oa'a ponle .ola< lo' soin.
livres. ' - .d'éendre préablemnt »Dr'-la 1to dn 'inalao anlingf fit

Lualetur ds exportations est respectivement'estim6e à $, (mouesoli no'double"ôn calicnt lupur,. au moyen"d'nri bourelet
500,000 et a $7,000,000 qu'on forme avec ce linge antour lu' verre ý.une fon vered,La qualité d otr'eromg est 'naintenaint parfaitemont empêche'unqui y est restó" de couler:trop, facile'mot.. On
reconnue et'si nons avous des avantages'g6ograpbiqus et voit pen'aîrbiWleis globules montorà lesurface de'u îcotume
autres pour manufacturer cet articlo, il n'y a aucune raison e1 elle en n t ;'troces'dod nra dnla tota di.ponr ne pas croire que cette industrie puisse progresser indéfi- innent'dès "ce' rrimen t et',iient bientôt par'disparattro
niment ". ~ ~ tout-.fait .On estnaigu¶ri.comme par miraaleIhfand pro-

D'o sieannent les couleurs.--Les insectes, coi nues sous ie-iome bablem'ent'avoro'roin'de no.pas trnp.tarder à appi.igni cereD*otdit.6r bi6tciîeuî"sntovl nos pôchrîan<.,a4si
de cochenilles, fournissent les ingrédients pour faire le cramoi- remède' ux'dòitite"iennnose nos och'eurs.
si, le pourpre.Lidéje lenong-

-Un poisson,'la" seiche ", distille laséria. En effet, quand il temps. Revenant d'une partie de pO.'he onjniljet, je fus obligé
se sent attnqué, il secrte un liquide opaque comme de l'onore, de me coucher en proie'A d'atëoces'duieurâ do tôtoquime fen-
et'ucela pour 'se cecher. C'est au chameau que nusdevousle daient la cervelle. Je n'y aurais sans doute -pas- résisté, sans
.aune une bonne femme qui duvinaut que la cause do mon mat n'6-

'Des'6o'té d'i p ne façon, produisent tait autre qu'un coup de soleil, m'en débarrassa ar moyen de
rle noir. 'icette simple application.-Louxs DEPAUL...

•Cette couleur exquise, le blen de Prusso, est faite en fondant
Je déchet des sabots de chevaux, môlés avec d'autres détritus,
au moyen du carbonate de potassium impur. Ferme St-Gabnel

L'encre de Chine est faite avec du camphre brûllé. .
Les Chinois sieulspossèdent le secret et ne veulent pas le ré- rn m o n n

véle'r.~ '. IS AE TA T &FR.LLe blanc est obtenu par le zinc.; le rouge cardinal, par l'io- *
dure de mercuie ;et le vermillon, par'le cinabre.

L'utramarine, une couleur excessivement rare provient d'une Cette exploitation agricole a obtenu, t la dernière expese-
pierre "']a làpis lazuli" très-précieuse ét atteignant des chiffres tion provinciale:
fabulen:r.--Courrier diL,'IIlnois. -'I. -Un diplôme' pour le meilleur troupeau de vaches cana-

diennes.Gelle deframboises.-Pour quatro -livres do fruits on proud IL Le premier prix pour la meilleuro vache laitière cana-trois livres de aucre. On met les framboises dans la casserole, dicune de quatre ans et plus.on les fait bonillir'et on les écrase ; on brasse constamrnent et III. Le premier prix pour la meilleure taure'canadienne de
on fait bouillir par un feu vif; lorsque le jus a bouilli peu- trois ans.
dont une heure, on ajoute son sucre et on laisse frémir lien- rV. Le premier prix pour la meilleure g6nisse canadiennedant une demi-heure. De cette manière la gel6e aura une plus V Le premier prix pour la meilleure génisse au-dessus debelle couleur et une meilleure saveur que si on mettait Ie 1
sucre dèis le commencement. • VI. Le premier prix pour le meilleur, taureau canadien de

Sirop de viniaigr.-Faites tremper des framboises dans assez trois ans.
de bon vinaigre blanc pour couvrir le fruit,' pendant douze VII Le -premierprix pour le meilleur taureau canadien de'.
heures, 'retirez et coulez; pour une livre de sucre cassé j-tez tout age. .
nue chopine de jus pardessus, et faites bouillir une demi. heuro VIII. Le' second prix'dans la classo des taureaux Jersey pur
a gros bouillons; deumezet retirez dans un vase, ensuite, vous eaugau-dessus do quatre ans.
mettez en bouteilles, ayant soin de bien boucher.Ce sirop se .IX. Le second prix dans la classe des taureaux canadiens
conservera bien. d'un an.

Gelée de gadelles.-Egrea z dos gadelles bien mûres, dcrasez-
lcs et exprimezà travers un linge afin d'en retirer tous le jus SriciALIT.--Elevage du bétail Canadien en vue de la pro-'.
mettez uno livre de sucre par chopine de jus, brassez jusqu'à duction du beurre.
ce que. le ancre soit fondu, mettez sur un petit feu et faites A vendre, en ce moment, un TAuniuA Jzsa'r GEth8sEs et
boillir pendant un quartri d'heure; essayez votre gelée dans TAUREAU de l'an deriero, quelques' ViEAux d printemps,
une soucoupe; lorsqu'elle est refroidie, sai elle n'est pas assez males et fenielles.
ferme, faites bouillir encore pendant quelque s minutes. 24mai188, --lm
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Assurez-vous que les peintnres que vo'as uche tezportent ja
marque ci-haut, si non vous n'en-serez nullement satisfnit.

Si votre fournisseur no les a pia inistez pour qu'il se les
procure.

The WILLiAM JOHNSON CO. MONTREAL ne manufcâtaro
que des peintures pure. -

0 juin 1S88..

HARAS NATIONAL
BUREAU: 30, Rlno St-Jacquce, MONTIREAL

FERME: OUTmîtîoNT, près Montréal.

CHEVAUX FRANÇAISJ
TROISIÈME 'DLPORTATION.

ormands, Perkrchk s, Bretons'.

Avis aux.Sociétés d'agriculture, aux Cercles agricoles et
aux cultivateurs.

Tonten continu'aut la' vonte dos talons, la C mp nio du
Haras National est prêto à en placer quelqnos-u s diis les
comtés, sous la garde de ses serviteurs, les louant pour la sai-
son... . , .

Montréal, 1er avril 1889.
LOUIS -BEAUBIEN, Piósident de la Compagnie.
R. AUZIAS TURENNE, G6raut.

8 Avril 188.-24.

Celebus Luette
B. Laurance
sont les moilleurEs pour soulager la vue, I oh tous autres
moyens ont été saus snccès. Des certificats de-toutes les cél6.
brités módicales du Canada peuvent être vus chez L. A. Pa-
qu'bt, marchand, ù 'Ste Anne:de la Pocatière oh ces lunettes-
sont en vente.
.1er juin 1888.

J. E+LZEAR/ POUL/Ot Avocat,
Comm"ssairo. dos Cours du " Nouveau-Bruswik.

Bureau: Maison Frenette, rue de la Cour,
Frasérvile,: P.Q., oanada ,

19 juillet 1888.

CilEIN DE FER INTERCOLONIAL
1889-Arrangement pour la saison d'été--1889.
Lo et après inndi, 10 juin 1880, los trains de o chemiu

partiront de la Station dn-Ste Anne (le. dimanche except6)
coimesnit

Pour L6vis..................... 24.10
Pour L6vis............................. 10.25
Pour la Rivière-du-Loup, Campbelton

.... -et Dalhousie, etc. 10.!5
Pour L6vis...... .................. 17.13

:,Pour 11alifax et St-Johu. ............. 10.48
' Pour la Rivière-du-Loup... .......... 22.14

Tous lestrains marchent sur Plheure du temps convention.-
iel de l'Est..

-D. POT'.INGER, sirintendant-on ohuf
Bureau du chemin de fer,

Monoton, N.' Bk.;juin 1889.


